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Par une matin•e de novembre 1975, 
on d•couvre sur une plage proche 
de Rome le corps sans vie d'un homme 
dont une partie du visage est •cras•e. 
Apr€s enqu•te on apprend qu'il s'agit 
du po€te, auteur et cin•aste Pier Paolo 
Pasolini. 
C'est ainsi que dispara‚t celui qui aura 
•t• le plus talentueux •crivain 
des ann•es 1960 en Italie, cet intellectuel 
qui pensait ƒ partir « d'une exp•rience 
existentielle, directe, concr€te, dramatique, 
corporelle » et non pas en fonction 
de sch•mas th•oriques et abstraits. 
Cet •crivain qui fut, ƒ la fois et en m•me 
temps, communiste et chr•tien, 
mat•rialiste et nostalgique du sacr•, 
r•volutionnaire et hostile ƒ Mai 68, 
d•test• par la droite et combattu par 
la gauche, m•la inextricablement sa vie 
et son úuvre et c'est sans doute la raison 
pour laquelle il reste aujourd'hui 
une r•f•rence m•me pour 
les g•n•rations qui ne l'ont pas connu. 
En recomposant po•tiquement la r•alit• 
d'un monde d•compos• il reste 
un •crivain scandaleux et d•rangeant 
ƒ l'•gal de Rainer Werner Fassbinder.
Johan Simons voulait se « forger 
sa propre vision des d•tenteurs 
du pouvoir et comprendre la complexit• 
du capitalisme contemporain » 1 et c'est 
tout naturellement qu'il a cherch• 
dans l'úuvre de Pier Paolo Pasolini 
des personnages qui pouvaient •tre 
repr•sentatifs de toute la soci•t• : 
un philosophe, un homme politique li• 
ƒ la ma® a, un assistant de cet homme 
politique, un travesti qui a rencontr• 
Dieu et le Diable et qui symbolise 
cette id•e sans cesse r•p•t•e par Pasolini : 
il faut passer par le mal pour arriver 
au bien. 

En imaginant cette conversation entre 
ces quatre hommes, auxquels se joint 
un personnage « r•el », le vrai directeur 
de Shell Cor Herkstr!ter, ƒ la ® n 
d'un d‚ner bien arros• entre amis, 
Johan Simons tente de plonger au cúur 
des contradictions de ces hommes 
r•v•latrices des contradictions de toute 
la soci•t•. C'est une d•marche semblable 
en tout point ƒ celle de Pasolini qui n'a 
cess• de questionner l'homme 
pour mieux comprendre le monde. 
Un monde dont il a per"u le premier 
les •volutions dangereuses en d•crivant 
un syst€me domin• par la marchandise, 
uniformis• et accultur•, o# la consom-
mation devient le plaisir premier, 
o# l'•conomie, •liminant le politique, 
r€gle le destin de l'homme. 
Des •volutions qui ne sont pas in•luctables, 
contre lesquelles on peut se battre. 
Dans un de ses derniers textes •crits 
avant son assassinat le po€te af® rmait : 
« Le refus a toujours •t• un geste 
essentiel¼ le petit nombre de ceux 
qui ont fait l'histoire, sont ceux qui 
ont dit non¼ ».

1 Interview de J. Simons 
pour le Festival d'Avignon 2004.
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